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Innovation : Les idées "start-up" des grands groupes

Extrait de Management   03/06/2014 
Pour sortir d’une inertie nuisible à leur réactivité et à la motivation des salariés, de grosses entreprises insufflent un esprit start-up dans leur fonctionnement. Avec des résultats plutôt probants.

La réussite insolente du Gafa (acronyme de Google, Apple, Facebook, Amazon) a piqué au vif la fierté des grands groupes. «La plupart sont empêtrés dans des organisations pyramidales ou transversales sclérosées. Ce qui se traduit par une baisse de la motivation des équipes ou par un retard vis-à-vis de leurs concurrents. Il devient urgent de redynamiser leur fonctionnement.» Et cela implique de bouleverser leurs méthodes de travail, voire de changer leur stratégie. Une révolution ne se fait pas en un jour. Il faut procéder par petites touches, commencer par une équipe, puis un département, avant d’élargir à l’entreprise. Pour passer en mode start-up, les  groupes suivants ont respecté ce modus operandi tout en adoptant des approches originales. Revue de détail.
SNCF : créer un labo à très grande vitesse
Non, le TGVLab n’est pas un nouveau train révolutionnaire : il s’agit du laboratoire interne créé en 2008 par la branche voyages de la SNCF. Une équipe resserrée (trois personnes) teste des innovations sur un nombre réduit de sites et d’utilisateurs avec un petit budget et un temps limité (six mois maximum). Pour plus de réactivité, le circuit de décision est raccourci. «Chaque projet est supervisé par le directeur métier pour lequel il est réalisé», précise la directrice de TGVLab.

Début 2009, constatant qu’il était difficile de voyager avec des enfants, la direction marketing s’interrogeait sur l’opportunité d’une offre famille. En à peine six mois, le TGVLab a imaginé une voiture spéciale, avec des jeux et des animations.  Les premiers trains TGV Family ont été mis en circulation l’été même.
L’Oréal : héberger ses fournisseurs
Installer ses fournisseurs dans ses propres usines : cette démarche, appelée wall to wall («mur à mur»), L’Oréal l’a appliquée à ses usines. Le géant de la beauté a décidé, en 2010, d’accueillir Alpla, son fabricant de flacons de shampooing, dans l’enceinte même de son usine de Rambouillet. «Auparavant, ils étaient à 150 kilomètres».. Cette proximité permet de procéder à des ajustements en temps réel et d’accélérer le processus de production. Un nouveau flacon est ainsi conçu en six mois, contre deux ans auparavant. Des résultats qui ont poussé L’Oréal à faire du wall to wall dans d’autres usines.
Microsoft : inciter à travailler ailleurs
«Le 28 février, journée Flexibilité@Work chez Microsoft. Les 1 500 collaborateurs sont invités travailler en dehors de l’entreprise.» Voilà le message que le géant de l’informatique a adressé à ses salariés en France. Il encourage le télétravail depuis le déménagement des équipes des Ulis, il y a cinq ans, sur le campus d’Issy-les-Moulineaux. «Le présentéisme reste très ancré dans la mentalité des cadres français, indique le DRH de Microsoft France. Pourtant, la possibilité de travailler à distance est très appréciée et rend notre entreprise attractive.» Selon une étude, le gain moyen de productivité obtenu grâce au télétravail serait de 22%. 
Céline Deval
QUESTIONS

1. Quel est le thème de l’article ?

2. Il existe deux types d’innovation, les innovations produit et les innovations de procédé, dans ce texte de quel type d’innovation s’agit-il ?
3. Relevez dans l’article les innovations proposées par les trois grandes entreprises.
4. Citez des exemples d’innovation que vous connaissez.

5. En quoi, selon vous, l’innovation a un impact sur l’avenir des entreprises ?
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